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Municipales 

«Merci aux militantes et
militants du PCF»
Fabien Roussel (p. 3)

Non à la peine de 
mort contre
le peuple
palestinien ! (p. 9)

SOUSCRIPTION (cliquez)

Je verse : ….........… € 
Chèque à l’ordre de « ANF PCF : 2 place du Colonel-Fabien 75167 Paris Cedex 19

« Donnez au PCF 
les moyens d’intervenir »

September
Il y a 38 ans, le 29 mars 1988, à 9 h 45, Dulcie

September, représentante en France de
l’ANC, le parti de Nelson Mandela, était exécu-
tée à la porte de son bureau, au 28 de la rue des
Petites Écuries, Paris 10e. Cinq balles. Dans la
tête. Un contrat comme on dit. À ce jour, ni les
auteurs ni les commanditaires du meurtre
n’ont rendu compte de leurs actes devant la
justice. Lors d’une cérémonie d’hommage ce
week-end, Jacqueline Dérens (RENAPAS) a
notamment rappelé qu’un pourvoi est toujours
soumis à l’examen de la Cour de cassation. Il
porte sur le déni de justice et s’accompagne
d’une demande de médiation avec l’État. Et en
Afrique du Sud, une commission officielle, en
février 2026, semble reprendre l’enquête. Pour
que le crime ne reste pas impuni.µ

Gérard Streiff

Vidéo
Pouvoir d’achat :
bloquer le prix de
l'essence, est-ce
possible ?

https://www.youtube.com/watch?v=OpiuXJ0eGSg
https://souscription.pcf.fr/
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ACTUALITÉ LES RENDEZ-VOUS MILITANTS
Pour faire connaître vos initiatives,  faites-le savoir par mail à Léna Mons <   lmons@pcf.fr    >

18 avril, à partir de 11 h 30 : Grand
banquet des vétérans et leurs
amis présidé par Igor Zamichiei,
coordinateur de l’Exécutif national
du PCF. Salle des fêtes, Saint-Sor-
nin (03)
5 juillet, à partir de 7 h : Brocante
pour le droit aux vacances organi-
sée par la section de Bresles. Avec
tombola, restauration profession-
nelle et animation musicale. Ren-
seignements et réservations : 06
85 15 37 80. La Neuville-en-Huez
(60)

Programme de l’Huma-café® de
Nantes, de janvier à juin 2026, au
lieu unique, quai Ferdinand-
Favre (44)
13 mars, 18 h : Culture en péril, que
faire ? Avec le collectif « Culture en
Lutte 44 », qui regroupe des pro-
fessionnel·le·s, des syndicats, des
associations, pour organiser et
visibiliser les luttes, mais aussi
réfléchir à des propositions col-
lectives.
17 avril, 18 h : Attention, Stérin
miné. Avec Thomas Lemahieu,
grand reporter, membre du pôle
Enquêtes de l’Humanité. Son
investigation journalistique sur la
holding de Stérin a révélé l’am-
pleur du projet d’extrême droite
Périclès.
29 mai, 18 h : Santé mentale en
crise, symptôme d’une société en

souffrance ? Avec Angélique Mou-
nier-Kuhn, journaliste, elle a
récemment coordonné le numéro
203 de la revue Manière de voir : «
Santé mentale, symptômes d’un
monde fêlé ». (Rencontre organi-
sée en lien avec les Amis du
Monde diplomatique)
19 juin, 18 h : Faire l’histoire du
matrimoine féministe… et la trans-
mettre. Avec Christine Bard, pro-
fesseure d’histoire contemporaine
à l’Université d’Angers. Elle a publié
de nombreux livres sur l’histoire
politique, sociale et culturelle des
femmes et du genre.



Je voulais tout simplement vous dire quelques
mots d’introduction pour saluer et remercier,
en notre nom à tous, l’ensemble des mili-

tantes et des militants du Parti communiste fran-
çais qui, depuis des mois, ont mené une bataille
politique formidable sur le terrain, au plus près des
habitants, pour présenter des projets, convaincre et
argumenter. C’est leur mobilisation, partout sur le
territoire, dans toutes les fédérations, dans nos
petits villages comme dans nos grandes villes, qui
a permis de donner de la force et de l’énergie à nos
campagnes municipales. Et c’est aussi grâce à eux,
grâce à elles, que les listes de large rassemblement
ont pu gagner dans toute la France. 
Bien sûr, nous avons subi quelques revers difficiles
à avaler. Mais partout, nos camarades se sont bat-
tus avec sincérité et honnêteté pour défendre des
programmes au service des habitants, de l’être
humain, du pouvoir d’achat, des services publics et
du climat, au service des belles valeurs de la Répu-
blique.
Je vous propose que, tous ensemble, nous les
remercions et que nous applaudissions chaleureu-
sement et fraternellement toutes les belles, et très
belles, victoires de nos camarades à Nîmes, mais
aussi à Martigues, Échirolles, en Île-de-France, à
Montreuil, Vitry, Bagneux, Villejuif, Gennevilliers,
Noisy, Mitry, et dans plus de 400 communes de

France métropolitaine. On peut les applaudir cha-
leureusement. 
Ces centaines de maires communistes et apparen-
tés, à travers tout le pays, constituent un point d’ap-
pui fondamental, direct et concret pour l’avenir de
notre pays. Grâce aux milliers d’élus de notre sen-
sibilité qui siègent désormais sur les bancs des
majorités comme de l’opposition, dans des cen-

taines de conseils municipaux, le Parti communiste
français demeure la seconde force à gauche, riche
et fier de son implantation.
Alors, mes camarades, bravo à toutes et à tous, et
tous nos encouragements et nos meilleurs vœux
pour votre mandat.µ
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CONSEIL NATIONAL 28/29 MARS
Municipales
«Merci aux militantes et militants du PCF» 

Fabien RousselIntervention du secrétaire national en ouverture du CN



UN COMMUNISME DE CONQUÊTES
Pour information le Préambule de la Base commune sur les objectifs du 40e Congrès

Avec « Un communisme de conquêtes », il s’agit aujour-
d’hui de franchir une étape decisive : doter le PCF d’une
démarche dans la durée, affirmer le rôle central du PCF

dans la conquête des pouvoirs par le monde du travail. Volon-
tairement, ce texte d’orientation ne reprend donc pas l’ensem-
ble des travaux du précédent congrès. Le 40e Congrès du Parti
communiste français s’inscrit dans la continuité des orienta-
tions définies lors des précédents congrès. Le texte du 38� Con-
grès, « Manifeste du Parti communiste », portait l’ambition
d’arrêter l’effacement du PCF et de le rendre à nouveau visible
dans le débat public. Celui du 39� Congrès, « L’ambition pour
de nouveaux jours heureux », a permis de renouveler le projet
communiste et de préciser ses propositions. Ce projet de base
commune n’est pas un programme électoral mais se veut être
un texte de visée communiste, fixant des priorités politiques et
stratégiques, et donnant mandat à la future direction nationale
pour mettre en œuvre ces orientations d’ici le prochain congrès.
Ce texte a vocation à s’appuyer sur les acquis existants et à
être complété par les productions les plus récentes du Parti qui
constituent des contributions essentielles à l’élaboration et à la
mise en œuvre de son projet. 
La crise systémique du capitalisme suscite de profonds boule-
versements  : guerres, menaces nucléaires, effondrement des
principaux indicateurs écologiques, crise sociale, crise démoc-
ratique. L’ordre international est traversé par des recomposi-
tions majeures, marquées à la fois par la volonté du capital
étatsunien d’asseoir sa domination internationale sur un nou-
veau mode d’accumulation, mais aussi par la contestation de
l’hégémonie du dollar et la montée de nouvelles puissances.
Les tensions s’exacerbent à mesure que l’administration Trump
entend conserver sa suprématie dans un ordre mondial devenu
multipolaire, et qu’elle s’affranchit à cette fin du droit interna-
tional pour affirmer sa volonté impérialiste et guerrière.
Dans ce contexte, la France s’enfonce dans une crise majeure.
Elle apparaît affaiblie. Du fait de l’alignement de tous ses gou-
vernements sur l’impérialisme étatsunien et de leur acceptation

des orientations mises en œuvre au sein de l’Union européenne,
sa voix s’est progressivement marginalisée sur la scène inter-
nationale.
Ce déclassement est indissociable des choix économiques et
sociaux opérés depuis plusieurs décennies. Les politiques
néolibérales ont profondément fragilisé l’appareil productif,
accéléré la désindustrialisation, affaibli le modèle agricole
français et contribué au recul des infrastructures publiques. En
privilégiant la financiarisation au détriment du travail et de la
production, elles ont aggravé les inégalités et réduit ses capac-
ités de répondre aux défis du siècle, en particulier le dérègle-
ment climatique.
Cette situation alimente une crise sociale catastrophique, tan-
dis que l’échec du macronisme a plongé le pays dans une crise
de régime inédite depuis les origines de la Ve République. Le
recul de la conscience de classe et l’atomisation du salariat, la
peur de l’avenir qui s’empare des catégories populaires nour-
rissent les replies identitaires. Elles favorisent la progression de
plus en plus dangereuse de l’extrême droite. Aucune des
réponses politiques existantes n’est aujourd’hui à la hauteur
pour combattre ce phénomène et le faire refluer durablement.

Face à ces défis, « Un communisme de conquêtes » propose
une orientation ambitieuse autour d’un projet de dépassement
du capitalisme et d’unir le peuple de France. Pour cela, il
importe de bâtir une force politique solidement ancrée dans le
monde du travail et de la création, capable de rassembler
largement les travailleuses et les travailleurs, de faire progresser
la conscience de classe et de donner à la gauche une base
sociale forte.
C’est par la mobilisation du monde du travail que pourra être
inversé le rapport de force. Cette dynamique est indispensable
pour faire reculer l’extrême droite et ouvrir une perspective poli-
tique capable de répondre aux défis économiques, sociaux et
environnementaux de notre temps. Elle constitue la condition
pour la conquête des pouvoirs et la construction d’une société
d’émancipation.
Comme ils l’ont fait à l’occasion de leurs derniers congrès, c’est
aux communistes qu’il appartient de s’emparer à présent de
cette proposition de base commune, de l’enrichir de leurs
expériences et de leurs réflexions, d’en faire le levier collectif du
deployment de leur parti afin de lui permettre de se hisser au
niveau de secousses historiques.µ
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https://congres2026.pcf.fr/les_textes_soumis_aux_communistes

https://congres2026.pcf.fr/les_textes_soumis_aux_communistes


La bataille des municipales 2025-2026 a consti-
tué un moment politique majeur pour les com-
munistes du Val-de-Marne. En amont comme

tout au long de la campagne, notre organisation a
pris ses responsabilités en donnant aux militants et
aux candidats des outils politiques, programma-
tiques et de formation, leur permettant de mener la
campagne avec clarté, cohérence et combativité.
Ce travail collectif s’inscrivait dans une conviction
forte : les municipales sont un levier central pour
défendre concrètement les classes populaires et
ouvrir une perspective de reconquête du départe-
ment.
Fidèles à cette ambition, nous avons œuvré sans
relâche pour construire des rassemblements de
gauche larges, populaires et majoritaires. Nous
avons porté l’exigence d’unité comme une néces-
sité politique, non comme un slogan, convaincus
qu’aucune transformation sociale durable n’est
possible dans la division. Là où la gauche est partie
de manière dispersée, la droite a pu l’emporter par
endroits. Alors que là où l’esprit de responsabilité a
prévalu et où l’union s’est faite autour de projets de
ville audacieux, fondés sur la justice sociale et envi-
ronnementale, la gauche a marqué des points et a
parfois gagné.
Cette campagne a permis aux communistes de
faire entendre leur voix dans 33 communes et de
faire vivre une démocratie locale ancrée dans les
réalités sociales. Le résultat est sans appel : tous les
maires communistes ou apparentés sont recon-
duits. Ces victoires, parfois obtenues dans des
contextes difficiles, témoignent de la confiance
populaire accordée à des politiques municipales
solidaires, utiles et proches des habitants. Elles

confirment la justesse de
la stratégie engagée dès
début 2025 : créer une
dynamique populaire sur
le terrain, consolider nos
alliances et affirmer une
gauche de transformation
crédible dans les exécutifs
locaux.
Départementalement, le
PCF est conforté par cette
séquence. 7 villes restent
dirigées par des maires
communistes ou appa-
renté·es. Plus d’une cen-
taine de communistes ou
apparenté·es siègeront
dans les conseils munici-
paux de 24 communes du
Val-de-Marne. Nous fai-
sons aussi notre entrée
dans les conseils munici-
paux de 2 villes où nous
étions absents depuis
plusieurs mandats (Join-
ville-le-Pont et Villiers-
sur-Marne). Le rôle central
des communistes au sein de la gauche val-de-
marnaise est une réalité politique ! Ces résultats
sont avant tout ceux du travail acharné de cen-
taines de camarades et de sympathisant·es dans
les sections et les cellules, au plus près des habi-
tants.
Mais nous ne devons pas nous aveugler. La droite
et le centre-droit poursuivent leur offensive et diri-

gent désormais la majorité
des communes du dépar-
tement. L’abstention pro-
gresse, notamment dans
les quartiers populaires,
fragilisant la démocratie
locale. L’extrême droite
s’installe et parvient à faire
élire des représentants
partout où elle se présente.
Ces faits constituent un
avertissement politique
majeur. 
Cette séquence munici-
pale nous appelle donc à
une double exigence : la
fierté du travail accompli et
la lucidité sur les défis à
venir. Plus que jamais, le
PCF doit continuer à être
une force d’unité, de com-
bat et de propositions
concrètes. C’est en renfor-
çant notre implantation
populaire dans toutes les
communes, en luttant
contre l’abstention et en

reconstruisant une gauche rassemblée et comba-
tive que nous pourrons ouvrir une perspective de
reconquête et faire reculer durablement la droite et
l’extrême droite dans le Val-de-Marne.µ

David Courteille
membre de l’exécutif fédéral PCF

du Val-de-Marne en charge des élections
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Val-de-Marne : Face à une droite offensive, 

le défi de la reconquête populaire

ÉLECTIONS MUNICIPALES



Les élections ayant lieu dans trois semaines,
l’Humanité publie le 30 mars toute une série
d’affiches communistes pour la campagne

électorale (« Pour faire payer les riches, Votez com-
muniste  » ou «  Pain, paix, liberté. Votez commu-
niste ») ; puis, sur deux pleines pages, le 5 avril, la
liste des 608 candidats communistes aux pro-
chaines législatives.
La menace de guerre est omniprésente. Après la
Rhénanie, on parle maintenant des ambitions alle-
mandes sur l’Autriche et la Tchécoslovaquie. Le
dimanche 5 avril se tient un puissant meeting « Pour
la paix indivisible ! » à l’appel du PC (le quotidien
communiste parle de 80 000 personnes) au stade
Buffalo. Les discours de Maurice Thorez et de Marcel
Cachin fustigent « Hitler fauteur de guerre » et « les
hitlériens français ses complices ! » L’éditorial que
signera le lendemain le directeur de l’Huma pro-
clame  : «  Dissolution des ligues fascistes  ! Les
Soviets partout ! »
Dans la page Entreprises du quotidien, le secrétaire
de la Fédération du textile prend de front la ques-
tion : « Faut-il détruire les machines ? » pour réduire
le chômage. Il trouve cette solution stupide et pro-
pose notamment comme remède les 40 heures.
Sortie du film « La vie est à nous ». Réalisé, bénévo-
lement, à la demande du Parti communiste, pour
les élections législatives, par un collectif d’artistes

et de techniciens  : Jean Renoir, Jacques Becker,
Jean-Paul Le Chanois, Henri Alekan, Jacques B. Bru-
nius, André Zwobada, Pierre Unik, Henri Cartier-

Bresson... « Je dois à ce film d’avoir vécu dans l’es-
prit exaltant du Front populaire », dira Jean Renoir.
(Le coffret du film est disponible à l’association
Ciné-Archives.)
Dans son numéro du 3 avril, l’Humanité commente :
« Le Parti communiste a su comprendre la valeur
collective du cinéma, sur laquelle déjà Lénine avait
tant insisté. Ce sera une grande fierté pour les com-
munistes que leur parti ait pu grouper pour la réa-
lisation de ce film des hommes venus d’un peu
partout, dont beaucoup, hier, s’ignoraient encore, et
leur ait donné la possibilité de se rejoindre, de tra-
vailler ensemble avec passion, avec leur amour du
bon travail, avec leur dévouement à la cause des
masses populaires. »
Côté faits divers, les USA annoncent l’exécution sur
la chaise électrique de Bruno Hauptmann  : il était
accusé de l’enlèvement (en mars 1932), avec
demande de rançon, et de la mort de la fille de
l’aviateur Charles Lindbergh, âgée de 20 mois. L’af-
faire avait suscité une telle émotion qu’un journa-
liste US put la considérer comme « l’histoire la plus
intéressante depuis la résurrection. »µ

Gérard Streiff
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SÉRIE : 1936 AU JOUR LE JOUR
1936 fut une année magnétique, l’année du Front populaire ! Notre hebdomadaire Communistes lui rend hommage en évoquant,
chaque semaine de 2026, des événements survenus la semaine équivalente (ou presque) de 1936.

30 mars/5 avril 1936 (13) La vie est à nous 



Une sépulture unique en pierre de taille avec un
médaillon en bronze de chacun d’eux.
Docteur Pierre Rouquès 1900-1952
Il adhère au PCF en 1921. À partir de 1925 il crée une
douzaine de dispensaires municipaux dans les
communes communistes de « la ceinture rouge ».
En 1936, il se rend en Espagne et jette les bases du
service de santé pour les Brigades internationales,
d’une centrale sanitaire internationale et de la Mai-
son du blessé.
En 1937 il contribue à la création de la polyclinique
des métallurgistes «Les Bluets », à Paris, premier
établissement à inaugurer les méthodes de l’ac-
couchement sans douleur. Polyclinique qui devien-
dra en 1951 le « Centre de santé des métallurgistes
Dr Pierre Rouquès ».
En 1941, clandestin, la direction du Parti lui demande
de se fixer à Paris. En 1943, il œuvre au Front national
des médecins et au service de santé des FTP. Il
devient chef de cabinet de François Billoux, ministre
de la Santé (10 septembre 1944 au 21 novembre
1945), puis Pierre Rouquès est élu conseiller muni-
cipal de Paris à deux reprises. Il décède le 19 avril
1952. Le cortège funèbre part de la fédération des
métaux rue Jean-Pierre Timbaud pour se rendre au
cimetière du Père-Lachaise en un cortège de mil-
liers de personnes entre deux haies de Parisiens
massés sur les trottoirs. André Marty prononce
l’éloge funèbre de celui qu’il appelle : « le grand chi-
rurgien des pauvres ». 
Sonia Rouquès 1908-1980, née Stéphanie Xaviera

Fusch, partage sa sépulture.

Ambroise Croizat 1901-1951
Apprenti métallurgiste, il travaille dès l’âge de 13
ans. Adhérent de la SFIO en 1918, il fait le choix en
1920 de la IIIe Internationale et adhère à la SFIC-
Parti communiste. En 1928 il est secrétaire de la
fédération CGTU des métaux. En 1929 il est membre
du Comité central du Parti. En 1936 il est élu député
dans XIVe arrondissement de Paris.
Le Parti est interdit en septembre 1939. Il est arrêté
le 7 octobre, puis, comme tous
les députés communistes qui
avaient reconstitué le groupe
parlementaire « Ouvrier et pay-
san  », il est condamné à une
peine de prison, inéligibilité et
une amende, avant d’être,
comme tous, déporté au fort
Carré d’Alger. En 1943, au débar-
quement des Alliés en Afrique, il
est libéré, nommé à la commis-
sion consultative du gouverne-
ment provisoire d’Alger et
devient le président de la com-
mission du Travail et des Affaires
sociales.
Ministre du Travail de quatre
gouvernements, il met en place
le système de la Sécurité sociale ;
il renforce le rôle des comités

d’entreprise, organise la médecine du travail, régle-
mente les heures supplémentaires, la semaine à
40 h, puis un arrêté qui portera son nom ; suppri-
mant la notion de travail féminin, abrogeant tous
les abattements légaux sur le salaire des femmes,
il crée également le statut des mineurs.
Il décède le 11 février 1951. Un million de personnes
l’accompagnent du siège de la CGT, rue La Fayette,
au Père-Lachaise.µ

Gérard Pellois
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SÉRIE LE PÈRE-LACHAISE
Le carré rouge Docteur Pierre Rouquès et
Ambroise Croizat (10)
En quelques épisodes nous allons vous accompagner pour découvrir le cimetière du Père-Lachaise. Enfin, y
prétendre serait présomptueux, aussi au travers d’un aperçu rapide de son histoire, nous nous dirigerons
plus particulièrement vers un espace que l’on nommera le « Carré rouge ».



Le soir des élections, sur tous les plateaux de
télévision, le constat était le même  : tout le
monde avait gagné. Une semaine plus tard,

l'Avant-Garde Plus a choisi de prendre le temps de
l'analyse.
L'Avant-Garde Plus, c'est le nouveau format vidéo
de l'Avant-Garde, le journal du Mouvement des
jeunes communistes de France (MJCF). Troisième
épisode d'une émission encore toute jeune, cet
entretien entend produire une analyse politique
accessible, au service de toute personne qui
cherche à comprendre ce qui se joue vraiment

dans le pays.
Pour décortiquer les résultats de ces municipales,
l'Avant-Garde Plus reçoit Pierre Lacaze, dirigeant
national du PCF en charge du secteur électoral,
conseiller régional d'Occitanie et militant commu-
niste toulousain. Loin de l'agitation des soirées élec-
torales, l'entretien se veut posé, presque informel, à
l'image d'une conversation du matin autour d'un
café. Mais le fond, lui, est rigoureusement politique.
Derrière les effets d'annonce, ces élections révèlent
une crise démocratique profonde  : plus de 43  %
d'abstention nationale, 57 % chez les 18-25 ans, et

un décrochage
massif de l'élec-
torat populaire.
La gauche, dans
son ensemble, a
mobilisé bien
moins que la
droite. LFI a perdu
ses trois seules
grandes mairies.
Les Verts ont
cédé la moitié de
leurs conquêtes
de 2020. Dans ce
tableau sombre,
le PCF reven-

dique une résistance singulière : près de 400 maires
réélus, des victoires symboliques face au RN, et le
refus de toute logique de repli sur les seules métro-
poles.
Mais l'émission ne se limite pas au bilan. Elle trace
une perspective : retourner au contact du mouve-
ment social, être présent le 1er mai devant les
lycées, les CFA et les facs !µ

Tom Landry
Rédacteur en chef l'Avant-Garde,

journal du MJCF 

MJCF

(1080) • 1er avri l  2026p.  8

Pierre Lacaze revient sur les résultats 
des élections municipales dans 
l'Avant-Garde Plus

www.youtube.com/watch?v=cp9YaUTyJ9E


La majorité d’extrême droite et suprémaciste de
Benyamin Netanyahou a fait approuver hier
par la Knesset une loi instaurant la peine de

mort, ou la prison à vie, pour les Palestiniens
condamnés pour « terrorisme » devant les tribunaux
militaires, sans droit de grâce, ni remise de peine.
Il s’agit d’une rupture. Elle instaure deux cadres juri-
diques séparés, élément d’une politique d’apartheid
à l’encontre du peuple palestinien dans les terri-
toires occupés. C’est une légalisation des exactions
et exécutions menées par l’armée et les colons en
Cisjordanie occupée. C’est un permis de tuer. Der-
rière ce vocable de « terroriste » est englobé le peu-
ple palestinien, alors que des responsables des
partis d’extrême droite en Israël prétendent « qu’il
n’y a pas de civil innocent, qu’il n’y a pas d’enfant
innocent à Jenine ». Les colons israéliens auteurs
d’actes de terreur n’y sont pas soumis. Ce vocable
est mis au service de l’idéologie raciste qui est celle
du gouvernement israélien.
Il ne s’agit donc pas uniquement d’une violation du
droit international. Il s’agit d’instaurer un ordre poli-
tique et législatif dans les territoires occupés, en

particulier contre les Palestiniens, préparant l’an-
nexion et accélérant l’épuration ethnique.
Le PCF est solidaire des forces de paix en Israël qui
s’expriment avec force contre cette loi, à l’image
des députés communistes israéliens et de la coali-

tion Hadash qui viennent de faire appel auprès de
la Cour suprême. Cela rouvre un espace pour des
mobilisations contre le gouvernement d’extrême
droite.
Il est solidaire de l’OLP qui dénonce « une trahison
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de la justice mondiale ».
La France et d’autres pays ont condamné cette loi.
Il faut agir concrètement en faisant suite à l’appel
de l’OLP à fournir une protection juridique aux pri-
sonniers politiques palestiniens contre cette loi qui
viole les IIIe et IVe conventions de Genève. La
bataille pour la libération des prisonniers politiques
palestiniens, dont Marwan Barghouti, est une
urgence absolue.
La France doit prendre la tête d’une coalition d’États
pour imposer des sanctions politiques, écono-
miques et commerciales à l’encontre de l’État d’Is-
raël tant que ce dernier ne respecte pas le droit

international et agir pour la suspension de l’accord
d’association UE-Israël.
La France doit également agir pour la mise en place
rapide sur le terrain d’un État de Palestine dans les
frontières de 1967 en application de la reconnais-
sance diplomatique.
Le PCF prend dès aujourd’hui tous les contacts avec
les forces démocratiques françaises pour une
riposte rapide.µ

Paris, le 31 mars 2026
Parti communiste français
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